
La laïcité : une valeur sociale 
 

La cour de cassation vient de donner raison à la crèche baby-loup qui a licencié, pour 

cause d’entêtement à porter le voile, une de ses employées.  

Quasi simultanément, la cour européenne des droits de l’homme a confirmé le droit de 

la France à interdire le port du voile intégral sur son territoire. 

Le point commun entre ces deux arrêts, outre qu’ils sont dans le droit fil de la laïcité, 

est de montrer ce qui fonde la laïcité : la laïcité est une valeur sociale. 

Les tout petits qu’accueille baby-loup sont des enfants de familles modestes, voire très 

modestes et qui forment ce kaléidoscope des origines ethno-géographiques que seule la 

République peut assimiler dans et à sa réalité Une et Indivisible. 

La justification de refuser le port du voile intégral dans l’espace public français est 

pour la cour européenne la volonté historique et sociale du vivre ensemble qui caractérise la 

Nation depuis et selon la Révolution Française.   

L’exception française, la laïcité, est donc dans les deux cas reconnue dans sa 

dimension universelle ; ce qui n’est un oxymore qu’en apparence. En effet, c’est bien parce 

qu’elle vaut pour tous les Hommes, sans différenciation d’âge, de sexe, de couleur de peau, de 

croyance, d’origine culturelle, que la laïcité est universelle. Et c’est bien aussi parce que les 

conditions historiques ont structuré diversement les sociétés de la planète Terre que le champ 

d’extension de la laïcité reste ouvert. 

La laïcité n’est pas une conquérante imposant sa supériorité sur d’autres valeurs 

culturelles ; c’est sa capacité à être le seul ciment social stable et durable qui lui donne son 

dynamisme. C’est elle qui est au cœur des solutions quand la crise submerge les sociétés 

parce qu’elle seule bat en brèche les intérêts particuliers qui les  disloquent. 

C’est pourquoi, les groupes politiques qui prétendument progressistes, défigurent et 

contestent la laïcité non seulement dans ses formes mais dans son essence républicaine, la 

chose de tous, par le fait même qu’ils combattent la laïcité se rendent impuissants dans la lutte 

que soi-disant ils mènent contre les inégalités sociales. 

De même, le FN, ce parti de la récup, qui fonde sa vision de la Nation sur le toujours 

moins disant en matière d’assimilation (voir les grotesques propos tenus sur la double 

nationalité par sa présidente lors de la joyeuse fête, à peine entachée par les mauvaises actions 

de quelques casseurs, à laquelle beaucoup de nos concitoyens ont participé quand l’équipe de 

l’Algérie a accédé aux huitièmes de finale de la coupe du monde de football) est-il disqualifié 

quand il brandit la laïcité comme une arme de dislocation du vivre ensemble. 

Toujours le front renversé ! 

Ceux qui la main sur le cœur proclament leur attachement à la laïcité alors qu’ils ne 

conçoivent qu’un monde juxtaposant les ghettos sociaux ! Des imposteurs et des fourbes ! 

Ceux qui brandissent le poing contre la laïcité en même temps que contre l’injustice 

sociale ! Des imposteurs et des imbéciles ! 

Si le SNCA e.i.L. Convergence revendique son indépendance par rapport à tous les 

sectarismes et dogmatismes des organisations politiques et du syndicalisme administratif, s’il 

fonde l’efficacité de son action revendicative sur cette indépendance et son attachement à la 

laïcité, c’est parce que la laïcité est le vecteur de toutes les convergences qui permettent, en 

mettant en échec les divisions générées par le tout-libéral, de construire peu à peu ce qui 

émancipe le monde au travail. 

 

 

 


